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L'AUTEUR / L'ILLUSTRATEUR

Louise Oligny est une photographe née au Québec qui
vit en France depuis 1989. Elle a travaillé pour la presse
(Le Point, Le Monde 2, VSD, Elle, Libération, L’Express,
Géo, Médiapart) et produit de nombreux projets
artistiques, associant photographie, vidéo et musique.
Elle mène à la Maison des femmes de St-Denis depuis
2017 (et depuis 2021 à l’unité Casavia de l’hôpital La
Pitié Salpêtrière) des ateliers d’estime de soi auprès de
femmes victimes de violences avec
l’autrice/dessinatrice Clémentine du Pontavice. Elle est
l’autrice d’un premier roman, « Colère chronique »
(Black Lab 2023, Livre de Poche 2024), et de « Réparer
l’intime », qui témoigne de sa résidence à la Maison des
Femmes de St-Denis.

A SAVOIR / POINTS FORTS

Le départ inattendu de la narratrice pour l’aéroport
attise la curiosité du lecteur, qui a le sentiment de
voyager à ses côtés au Canada, grâce aux expressions
québécoises, aux métaphores et aux descriptions de
paysages.

L’équilibre entre rêve et réalité sert le récit. On ressent
beaucoup d’empathie pour cette narratrice en proie aux
doutes, qui livre de riches et belles introspections. Les
souvenirs d’enfance, convoqués à la manière des
madeleines de Proust, nous touchent en plein cœur.

S'inspirant de son expérience d’exilée et avec les
femmes victimes de violence qu'elle accompagne à la
Maison des femmes de Saint Denis, Louise Oligny nous
livre un roman coup de poing sur la douleur de l’exil,
tout aussi cinglant que « Colère chronique », mais
encore plus personnel et intime.

LE LIVRE

« Perdre pays » est une beauté de roman sur l’exil et le
déracinement. Après trente années passées en France,
la photographe Marie Turcotte revient sur la terre de ses
ancêtres, le Canada. Au pays de Pink Floyd et des
aurores boréales, des lacs étincelants et du sucre
d’érable, elle retrouve le goût oublié de son enfance et
de sa jeunesse.

Ce roman est un récit quasi-autobiographique, un
témoignage intime sur la condition d'exilée. L’autrice se
met à nu, et revient sur ses origines dans un tourbillon
de rage et d’émotion. Mais « Perdre pays » est aussi un
cri du cœur contre l’ordre établi, contre les privilèges
de la naissance et les injustices faites aux femmes. 

Avec le style vif et rythmé qui la caractérise, Louise
Oligny nous livre un puissant roman sur l’exil. Elle nous
parle de nostalgie, de douleur mais aussi de
réconciliation. Son ton irrévérencieux crève les pages,
férocement poétique.

PERDRE PAYS
Louise Oligny
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